-------- Message original -------- 
Sujet:  Préinscription- demande d'admission 
Date:  Sun, 13 Jul 2008 14:59:17 +0200 
De:  xxx <xxx.xxx@gmail.com> 
Pour:  Helene.Beciri@eila.univ-paris-diderot.fr
Monsieur/Madame

je viens par la présente note m'enquérir des conditions d'admissions dans votre université et ce parce que ma situation est assez complexe et requiert un traitement particulier. 

En effet diplômé d'un baccalauréat littéraire depuis juin 2006 en Chine, j'ai poursuivi mon cursus scolaire dans une Université privée de Droit, en Tunisie. Puis ayant rejoint mon père qui est diplomate ici à Paris depuis octobre 2007, j'ai été contrainte de changer de filière et de m'inscrire dans une école de Journalisme n'ayant pas eu la chance d'être reçue à temps dans une université, puisqu' accusant du retard sur les inscriptions.  Aujourd'hui je suis à la recherche non d'une université où je pourrais poursuivre mes études de droit ou de journalisme, mais où je compte faire des langues en vue d'embrasser une carrière d'Interprète. Cela pourrait alerter votre attention du fait que j'avais déjà fait du Droit et que (malheureusement) j'aie dû m'inscrire en journalisme: vous pourriez vous demander pourquoi je ne m'inscrirais pas tout simplement en Droit pour continuer cette matière (qui me fascinait) contrairement au journalisme ou poursuivre tout simplement le journalisme, mais j'ai 19 ans cette année, j'ai la sensation d'avoir perdu deux ans alors que je pense être une élève brillante qui a obtenu son baccalauréat à 17ans. Mes résultats du baccalauréat pourront en témoigner lorsque je vous aurais soumis mon dossier d'inscription. 

<<En effet, étant arrivée en retard sur l'année scolaire 2005/2006, du fait du travail de mon père à Séoul où il était affecté en 2005, j'ai dû faire montre de patience et de courage pour m'accomoder au système scolaire français alors que je venais d'une école privée en Côte d'ivoire, mon pays d'origine où j'avais été admise en Terminale littéraire depuis la rentrée scolaire en cours. J'ai donc dû intégrer une classe de Terminale où j'étais la seule littéraire et de ce fait, la direction m'avait conseillé soit de reprendre la Première en me convertissant en "Scientifique" ou en "Economiste" soit, d'opter pour une candidature via le Cned au baccalauréat ( si Le Recteur D'académie m'autorisait à rester en Terminale Littéraire puisqu'il avait fallu faire suivre mon dossier à distance depuis la France ce qui m'avait fait perdre des semaines mais au bout du compte a attiré des faveurs inespérées en me dispensant par dérogation des matières complexes telles les mathématiques ou les sciences pour pouvoir me recentrer sur celles au programme), tout en étant assidûe aux cours que l'école se proposait de me donner à savoir les cours de français de 1ère Littéraire (puisque je n'avais pas passé les épreuves anticipées en Côte d'Ivoire notre système éducatif différant du programme français), des cours d'anglais, d'histoire, de géographie, et d'espagnol. Le reste des matières au programme du baccalauréat devant me parvenir par le Cned après inscription depuis Séoul où ma famille et moi étions établis. J'avais commencé les cours dans mon lycée en Novembre 2005, et je m'étais inscrite au Cned toujours à la même date, mais je n'ai reçu lesdits cours qu'en mi-février 2006, imaginez mon inquiétude à 4 mois du baccalauréat. De plus les examens devaient se passer dans le centre des examens à l'Etranger des pays asiatiques en Chine cette année-là, j'ai travaillé d'arrache-pied pour avoir mon examen et l'ai obtenu avec *_12.06_* de moyenne sur 20 et une mention /*Assez-Bien*/ ce qui était loin de mon objectif fixé mais me satisfaisait vu les conditions dans lesquelles je m'étais retrouvée.>> 

Etant dotée, d' une bonne faculté d'assimilation et d'une rigueur nécessaire dans tout apprentissage, ainsi que d'excellentes capacités littéraires, je suis passionnée pour tout ce qui s'y réfère mais pour la communication en particulier, (j'écris également des livres et scénarios que je m'apprête à faire paraître d'ici peu), alors mon choix pour les langues s'explique par ma volonté de culture, d'approfondissement de mes connaissances de base en anglais et espagnol (matières que je choisirais une fois inscrite), mon engouement pour les cultures, et mon désir d'appliquer mes connaissances au service des autres et d'effectuer un métier prometteur comme l'interprétariat en plus des avantages qu'il pourrait m'apporter en tant qu'écrivain. 

Je vous préciserais que j'ai également fait des tests en anglais récemment ayant envisagé la possibilité de passer un TOEIC, et ai évalué mon niveau d'anglais à Wall Street Institute. J'ai validé 8 niveaux sur les 15 niveaux requis et aurais pu commencer la formation selon ma convenance mais mon emploi du temps chargé à l'ecole de journalisme dans laquelle je suis inscrite ne m'a pas permis de m'adonner à cette formation. Cependant j'ai une certaine facilité de compréhension et un parler développé en anglais, dû au contact fréquent avec des anglophones lors de mes voyages, ou encore à mes recherches personnelles. et je parle facilement l'Espagnol du fait meme si négligeable que j'ai parlé le portugais dans mon enfance (étant né au brésil) et mes moyennes n'en ont jamais démenti. En outre, je continue meme si j'accuse quelques difficultés aujourd'hui faute de pratique, de parler et de comprendre couramment l'espagnol. Mais je m'en remets à cette formation comme n'ayant aucun niveau et je compte bien apprendre davantage et me perfectionner en la matière. Je vous expliquerais donc pour vous rassurer sur les motivations d'un tel choix pour des études de langues que je ne suis pas dilettante, mais que je n'ai pas d'attache en particulier avec le Droit sinon la passion pour cette matière absorbante et fascinante à laquelle je me destinais après mon baccalauréat et que j'ai pu faire à Tunis, ni dans le journalisme que j'ai étudié à contre coeur cette année. Par conséquent, je préfèrerais opter pour une filière qui me ressemble et y rester, en l'occurence les langues. 

Aussi je souhaiterais puisqu'il s'agit de votre université, vous demander dans quelles conditions je pourrais y être admise pour l'année Académique 2008-2009 dans votre UFR, en Langues Etrangères appliquées dans la mesure où la priorité semble être donnée aux nouveaux bacheliers. 

J'ai consulté le portail de votre université en ligne et des formations diplômantes qui s'y font, et j'ajouterais même à défaut de vous flatter, que votre université comble largement mes attentes en toute mesure. Je pense que je saurais m'en acquitter en venant à bout de 3 ans de formation et d'un Master , le tout comme je l'ai dit, n'étant qu'une question d'organisation. De plus mon travail d'écrivain devrait m'absorber mais en aucun cas ne gênerait ma formation. Il me faudrait convertir le tout en un mot << l'équilibre>> et je ne compte pas reculer pour si peu. 

J'ai envie d'avoir un diplôme reconnu et qualifié et d'embrasser une brillante carrière reconnue, l'écriture n'étant qu'une passion et un second pan de ma vie depuis quelques années. Je sais que je dispose à un si jeune âge (19ans), d'une chance en tout cas j'appellerais cela <<chance>>, et d'une envie de vouloir poursuivre mes études et je ne demande pas mieux qu'à être encadrée par un personnel compétent, en vous donnant le gage que je réussirais à temps. N'ayant jamais repris de classe de ma vie, je sais ce qu'il me reste à faire pour vous en convaincre si toutefois vous daigniez me donner droit à une inscription, travailler. 

Ayant déjà vécu en France, je n'aurais aucun mal à m'adapter au programme universitaire même si je ne suis en France que depuis 9 mois. 

Aussi vous demanderais-je de bien vouloir m'adresser toutes les informations nécessaires en vue de me préparer pour la prise de rendez-vous et pré-inscription (pièces à fournir, frais d'inscription etc). 

En vous remerciant de l'attention portée à ma requête, et dans l'attente d'une éventuelle réponse, je vous prie Monsieur/ Madame de bien vouloir agréer l'expression de mes respectueuses salutations et de mes encouragements.

Cordialement, 

M Xxxx Xxxx

